
  
  

 

 

SSGGCCAAFF  --  SSCCGG  

 

  
 

Sortie 

Description de la sortie : 
 
Jeffery, enfin libéré de ses obligations de président, est maintenant dispo pour aller explorer le 
scialet Candy. Pour dire au revoir à "my British", je lui avais en effet demandé de faire un 
dernier bivouac... On a du en faire 10 ensemble et ayant bien conscience que c'est une page 
qui se tourne, il fallait faire LA dernière. Ce fut donc ce week end. 
 
Nous partons de Grenoble à 9h car on met du temps à faire les sacs sur le parking de 
Sassenage. A 10h, nous garons la voiture juste devant la barrière un peu au dessus des 
Glovettes. Le sol est complètement gelé et il a neigé quelques centimètres. La prévision 
météo s'est trompé et il fait 5° de moins que prévu. bref... on part d'en bas... ce qui rallong le 
tout. A 11h10, nous sommes devant la grotte. Lors de la montée, les sources du fond de la 
prairie étaient pleines. C'est assez beau voir onirique cette flotte qui sort au milieu de la neige. 
La suite de la montée se fait dans une couche de neige de plus en plus importante et il y a 
20cm à l'entrée de la grotte. On se change. A 11h30, 11h40 nous rentrons. La descente traine 
je trouve... Dans le canyon d'émeraude, une corde est bien tonchée et il y a un passage de 
nœud à effectuer. A 12h50, nous sommes à -300 (puits de la perte). Le trou souffle mais ce 
n'est pas démentiel. A partir de -300, je file devant et rejoins la salle David. A -450, il n'y a plus 
rien et les lyonnais ont bien tout remonté. Les autres arrivent progressivement. Grosse 
commission pour certains, repas pour d'autre. En tout cas, le bas de la salle David est un 
toilette avec évacuation... On file en direction des grosses galeries. Au col des 3 
Mousquetaires Hervé récupère la massette et les amarrages. On file au bivouac. On dépose 
nos affaires pour la nuit et partons en explo à 15h. Pour Cédric et Jeffery ce sera le boyau 
"Des gueux" sur la droite du P100. En effet, lors de l'explo initial avec Adrien Ragiot, j'avais 
visité ce boyau avec arrêt sur un P7. Ce boyau part dans une direction inconnue et il serait 
intéressant de le topographier, de descendre le puits et de le poursuivre (car le boyau continue 
en face). Nos deux compères traversent le puits et la suite du boyau jonctionne 
immédiatement avec le puits des funambules et nous voyons leurs lumières (voir croquis). Ils 
ne redescendent donc pas le puits des funambules. Par contre, le puits de 7m est descendu... 
il en fait 25. En bas, il y a un méandre étroit légèrement soufflant qui devient impénétrable au 
bout de 7m. Dans le même temps, avec Hervé nous traversons le P100. Je récupère la fin de 
la main courante pour avoir plus de corde. on monte dans la salle supérieure. Depuis la salle 
supérieure, je rééquipe la vire avec la corde récupérée au P100. Nous nous mettons en place 
pour la GRANDE escalade. Je suis en forme et armé. On a 40 amarrages (goujons 
plaquettes), deux accus, deux mèches, un échelon. Et surtout on est sous Soleil Trompeur. le 
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rocher est saint. Je pars dans une des cheminés qui est vaste et en haut de laquelle on voit 
une lucarne prometteuse... La corde d'escalade fait 40m et la corde fixe 70m. Au début, 
l'escalade patauge grave. Je m'emmêle les avec tout ce merdier, je fais tomber l'échelon et 
l'assurage au descendeur ne marche pas. pour couronner le tout, Hervé me dit qu'il a la même 
corde d'escalade dans sa cave et qu'elle part en lambeaux... l'horreur absolue... Mais 
finalement, ça enquille... je mets 10 points et suis donc approximativement monté de 12-13m, 
j'observe de mieux en mieux mon point d'arrivée et 10m au dessus de moi c'est TOUT 
bouché! la faille se referme. je suis très déçu :( . c'est la grosse loose. Hervé me redescend, je 
déséquipe mes propres points. Cette cheminée est bouchée. On pourrait tenter celle de droite 
(reprendre la vire que Cédric avait équipé et grimper tout droit) mais là, le moral n'y est plus. 
On laisse la vire équipé et rentrons au P100. De là, nous allons voir Cédric et Jeff qui sont en 
train de terminer le Puits Beluga qui suit le boyau "Des Gueux". Ce boyau ne ressemble pas 
du tout à mon souvenir. Le puits me parait bien large et le boyau qui continue bien différent de 
mon souvenir. Jeff et Cécé remontent en faisant la topographie.  

 
 
Hervé et moi allons préparer le bivouac. Hervé pour se laver va se doucher (car il est en 
texair) sous la bassine de Circée. Résultat: il a sa sous combi bien trempée... Soupe poireaux 
crevettes, riz uncle ben's, saucisson et fromage... on ne mourra pas de faim. C'est sympa. 
Dodo autour de 23h. Hervé tente de sécher mais ce n'est pas évident. le lendemain, réveil 7h. 
AU déjeuner, Jeffery reçoit un méga paquet de bonbons. Nous filons vers 9h. La décision est 
de débarasser le maximum de trucs. On enlève donc du bivouac 160m de cordes, 30 
amarrages environ, tamponnoir... bref on vide... Il reste qq trucs (voir matériel à la fin). 
Jeff et moi allons fouiller le bas du puits de la vire dans la galerie des évergètes. Dans cette 
trémie, j'aperçois rapidement un départ. C'est pas mal... Je retourne au bivouac dire à Jeff qu'il 
fait plus de matériel. On descend un premier puits de 5m "Sous la trémie", c'est étroit encore, 
un second ressaut de 4m puis on embarque sur un vrai gros puits de 15-20m. On arrive sur un 



des flancs du puits. En bas du puits nous n'avons plus de cordes. D'un coté du puits c'est 
arrosé et ça siphone. De l'autre coté un méandre fossile donne sur du gros... les cailloux 
tombent plus ou moins bas (j'estime que certains descendent d'au moins 40-50m), un bon 
écho et un courant d'air qui nous souffle dans la gueule... C'est intéressant donc. On laisse 
équipé ce réseau qui s'appellera "Cyannie et les chiroupettes" (ceux qui étaient à l'AG 
comprendront).  

 
 
On ressort et on poursuit les autres. la galerie put le plastique cramé. En effet, j'ai (je 
l'assume) cramé la poubelle pour qu'on puisse ressortir un max de trucs. En bas du puits 
1492, on vire toutes les cordes et amarrages pour aller au siphon qu'on ramène à -450. S'en 
est donc terminé des possibilités de plongée (de toute manière personne n'est venu depuis 5 
ans, il fallait se faire une raison). A - 450, s'est grand ménage et on se retrouve tous. On laisse 
du matériel à remonté et on le lave. Les actifs sont globalement bas. On ressort. Hervé et 
Cédric sont partis en tête. Finalement, dans la remontée je rééquipe le puits tonchée dans le 



canyon en jouant sur la main courante. Ensuite, je fonce, double Hervé et rattrape Cédric vers 
l'entrée. Dehors, il neige. Gros coup de flippe... énorme même. La VOITURE tout l'hiver. Ici, il 
est déjà tombé 10cm et il neige à gros flocons. Météo France avait annoncé pluie jusqu'à 
1800... On se casse à tout allure. Il a moins neigé en bas mais quand même... Merde Merde... 
A la voiture, on enlève la combi et ça passe juste. On arrive à faire le kilomètre qui nous 
sépare des Glovettes. 
En arrivant au Glovettes, on croise deux malades mentaux. Il est 17h, il neige à balle et les 
voila en short, kway, batons de ski de fond en train de courir dans la neige... Ils montent vers 
la Fauge. j'ose même pas imaginé la conséquence d'une chute à la tombé de la nuit en short 
sur des blocs bien gelés. Enfin, c'est la sélection naturelle qui opérerait?  
Nous, on attend Jeff et Hervé. Ces derniers sont sortis 1h après nous  soit vers 16h30. A 
17h30 on se casse. Après Lans, la neige diminue franchement. Météo France s'était bien 
planté. 
 
 
Observations :  
- la bassine de Circée déborde probablement car il y avait des traces d'écoulement vers la 
belle bassine comme en direction du vertige prometteur.  
- courant d'air relativement modeste de manière générale 
 
A faire :  
- Descendre le réseau Cyannie et les chiroupettes (=> c'est un réel espoir de relance du trou 
car c'est un aval et peut être qu'on pourrait passer la faille par cette "petite" porte) 
- Déséquiper 
 
je suis motivé pour faire un bivouac hivernal.  
 
(amarrages = plaquettes + maillon / mousquetons) 

On a ressortis (en gras : ce qui retourne au club) : 

 
Jeff : le perfo (+ 1 accu), 4 amarrages pourris + deux sangles, un tamponnoir, une 
massette, 40 goujons 
 
Clément : le matériel de topographie (Disto), un accu de hilti, C20, C15, 4 amarrages  
 
Hervé : 11 goujons, 26 mousquetons, 27 plaquettes, 4 maillons, 6 sangles 
 

A remonter (à -450) 

 
environ 200m de cordes qui sont "à sécher", un échelon d'escalade 

Matériel de bivouac : 

 
4 hamacs dont un saucisse 
2 bruleurs dont un qui est à Laurent 
De la semoule  
du PQ  
des sacs poubelles 
du matériel de secours  
10 blocs de carbure 
 
=> donc presque rien au bouffe, ni thé, ni café... 
 



matériel spéléo : 

 
Bivouac :  
 
50m de cordes de 8mm 
1 perfo sans accus et 1 mèche  
1 massette 
10 amarrages complets 
col des 3 mousquetaires :  
C50 et 2 amarrages 
 
 


